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Haïku argentin


Groupe « Un temps pour soi ». Atelier d’écriture animé


par Emmanuelle chaque mardi. Consigne : produire un


haïku autour du mot « écriture ».


Il hèle de si loin !


Un cri, fracas d’une bourrasque


Tu réponds au vent


---§ - - -


A propos d’un banquet familial dans un trabucco…


On mange dans le Sud avec une sorte de frénésie et d’avidité goinfre. Tant qu’on peut. Comme si le pire était à venir. Comme si s’était la dernière fois qu’on mangeait. Il faut manger tant que la nourriture est là. C’est une sorte d’instinct panique. Et tant pis si on s’en rend malade. Il faut manger avec joie et exagération.


Laurent Gaudé – Le soleil des Scorta





Conseils pour écrire


Groupe « Un temps pour soi ». La consigne consiste à


énumérer deux cent conseils pour écrire, sous une forme


libre. Il n’y en a ici qu’une trentaine.


Dans un confortable fauteuil, l’inspiration se révélera


Le chat lové sur vos jambes, le calepin ouvert sur une page blanche


La vue attirée par la lumière du jour naissant


Où le soleil s’exerce à faire surgir les couleurs chaudes


De la ville qui s’éveille et s’étire. Cela s’entend !


La nuit vous a révélé le sujet, reste à l’esquisser sans plus attendre. Lancez-vous !


L’écriture c’est comme la marche : les premiers mots comme les premiers pas vous guideront pour trouver le rythme, la direction. Les pensées et les souvenirs surgissent et se rassemblent. Pas étonnant que marcher aide à écrire !


Vient alors le fil conducteur, les idées s’articulent comme les marques du sentier qui jalonnent votre progression.


Vous êtes à peine levé que vous en avez déjà produit une page et la suite vient facilement.


Écrire déclenche la main qui veut s’émanciper de la pensée. Elle écrit, elle écrit dans une course folle. Laissezla aller. Elle s’arrêtera toute seule pour reprendre son souffle.


Puis, c’est affaire de rimes parfois. Elles constituent la musique du texte, la diction des syllabes facilite la lecture.


Pour le fond, l’insolite, les détails : comme une verrue mal placée, la couleur d’une chemise qui sied mal au teint, un tic qui trahit un trait de caractère qu’une lisse carapace a du mal à cacher. Il faut que ça sonne vrai !


Les méandres des sentiments échangés lors de rencontres improbables vont mener inexorablement à la chute qu’il vous appartient de bâtir sans avarice d’humour et de provocation. L’incongru est de mise. Votre lecteur s’en délectera.


C’est par la fin qu’il faut commencer à l’image de cette feuille de papier que vous venez de détacher et que vous roulez sur elle-même. Les lignes que vous venez d’écrire se juxtaposent au hasard. Elles trouvent leur propre séquencement. La disjonction et l’absurde qui en résultent, cela se retient !


---§ - - -





Exercices de style


Groupe « Un temps pour soi ». Ecrire selon différents


styles imposés, en s’inspirant d’un texte de Raymond


Queneau. La berceuse a par la suite été mise en musique


et chantée par Jeff.


[image: ]


Façon journal intime :


Dans ce salon où ma grand-mère me racontait toutes ses confidences sur sa première nuit d’amour, nous partageâmes un petit-déjeuner avec ma mère, mon père et ma sœur Claire, avec laquelle nous étions si complices. Ce jour-là nous étions fâchées à propos d’un garçon pour lequel nous partagions des sentiments, alors que dans ces moments matinaux privilégiés, mon frère, en dehors de tout, avait l’habitude de parler politique avec mon père. Un sujet qui provoquait des œillades complices avec Claire, tant ces échanges évoquaient des travers de notre amoureux commun, qui nous exaspéraient. Après avoir fini ma tartine, je me portais volontaire pour aller promener Pompon, le chien et rencontrais par hasard, Madame Dupont, la voisine, assise sur un banc à rire toute seule.


Avec Claire qui m’avait emboîté le pas, nous nous assîmes à ses côtés en observant de concert ce chat plonger dans l’eau de la fontaine alors qu’il essayait d’attraper un oiseau.


–– Tu te souviens de celle-là, lui dis-je en lui donnant un coup de coude,
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Dans la salle 3 manger de notre
appartement, comme a notre habitude,
nous partageons le petit-déjeuner en
famille un dimanche matin ensoleillé, Ma
mére boit son café en écoutant la radio,
tandis que mon frére et mon pére
discutent de politique. Moi, je mange une
tartine au beurre, Plus tard, dans |'aprés-
midi, alors que je proméne mon chien je
tombe nez-a-nez avec madame Dupont
notre voisine qui me raconte cette
histoire : en passant par le square prés de
la mairie, elle a vu un chat qui essayait
d'attraper un oiseau posé au bord d'un
bassin ; le chat a sauté, mais 'oiseau s'est
envolé ; alors le chat est tombé a l'eau,
Cette histoire m'a beaucoup fait rigoler.





